


« LES JEUNES SONT LA PARTIE LA PLUS 
DÉLICATE ET LA PLUS PRÉCIEUSE DE LA 
SOCIÉTÉ »  DON BOSCO

En octobre dernier, j’ai eu le 
plaisir de séjourner au Val-
docco à Turin. C’est toujours 
avec émotion et recueille-

ment que je me retrouve dans ces 
lieux, là où tout a commencé. Nous 
sommes au début de la révolution 
industrielle, la société italienne est 
en pleine mutation, les rivalités 
politiques bousculent toute l’Eu-
rope et une partie de la jeunesse 
est malmenée. Face à ce constat, 
Don Bosco va bâtir un projet origi-
nal pour quelques jeunes turinois. 
C’est le début de l’œuvre que nous 
connaissons aujourd’hui et qui est 
toujours en développement sur 
tous les continents.
Notre Fondateur aimait à répéter 
« les jeunes sont la partie la plus 
délicate et la plus précieuse de la 
société ». Aujourd’hui, cela est tou-
jours vrai et nous devons continuer 
à prendre soin des plus fragiles. 
Même si le contexte à changer 
les dangers sont toujours là sous 

d’autres formes. L’actualité nous le 
rappelle chaque jour : harcèlement, 
violences, trafics de stupéfiants, 
prosélytisme des extrêmes poli-
tiques et religieux, …
A la suite de notre Fondateur nous 
avons la lourde et belle responsa-
bilité d’aider les jeunes à grandir, 
à trouver du sens à leur vie. Notre 
mission ne se limite pas à courir 
après les performances affichées 
par 

« l’enquête Pisa », même si nous 
devons veiller à dispenser un en-
seignement de qualité. Il nous faut 
œuvrer à l’éducation de la jeu-
nesse à travers une projet éducatif 
pastoral ambitieux et solide. Pour 
cela, il faut que des femmes et des 
hommes remplis d’Espérance s’en-
gagent à la suite de Don Bosco.
C’est le cas à Marseille depuis 1878. 
Que toutes les personnes, sala-

riées, bénévoles qui œuvrent dans 
notre Maison, les bienfaiteurs qui 
la soutiennent, soient pleinement 
remercier pour leur engagement. 
Ne craignons pas de proposer au-
tour de nous à des jeunes ou moins 
jeunes de s’engager dans l’édu-
cation des nouvelles générations, 
c’est une magnifique aventure.

BERNARD CHASTANG,
Président Fondation Don Bosco Marseille



QUOI DE NEUF EN 
2023 À DON BOSCO ?
Rétrospectivement, l'année 

2023 a été une période de 
réussite exceptionnelle et 
d'inspiration collective au 

sein de notre lycée. C'est avec un 
immense plaisir que je partage 
avec vous quelques-uns des mo-
ments marquants qui ont fait de 
cette année une véritable étape 
mémorable dans notre parcours 
collectif.

 L'ingéniosité et l'innova-
tion ont été encore cette année 
au cœur de nos projets pédago-
giques, incarnant des idées auda-
cieuses et des initiatives créatives 
qui ouvrent la voie vers un avenir 
prometteur. Nos élèves ont brillé 
par leur esprit inventif, leur capa-
cité à penser de manière critique 
et leur volonté de repousser les 
limites encore plus loin. Les résul-
tats aux différents examens de la 
session 2023 ont été, en effet, très 
prometteurs.
Les nombreux projets pédago-
giques que nous avons entrepris 

ont été des catalyseurs de réussite. 
Que ce soit à travers des concours 
(concours Eloquentia, Mini-Entre-
prise), des initiatives artistiques 
(décoration du foyer Dominique 
Savio), des actions solidaires et 
éco-responsables (nettoyage des 
plages, diverses collectes huma-
nitaires ...), des échanges d'ouver-
tures vers l'extérieur (Erasmus, surf 
camp, voyages scolaires, accueil de 
lycéens européens), chaque projet 
a été porteur de sens et a contri-
bué à l'épanouissement intellectuel 
et personnel de chacun.
Ce qui a rendu cette année si spé-
ciale, c’est l’implication de chacun 
dans la vie du lycée. Nous avons vu 
une collaboration sans précédent 
entre élèves et enseignants notam-
ment lors de la fête de Don Bosco 
ou bien lors du bal de promotion 
de fin d’année, une participation 
active des membres du person-
nel administratif et éducatif, et un 
engagement remarquable de tous 
les acteurs de notre communauté 
éducative.

La joie de découvrir, le plaisir d'ap-
prendre et l'envie de relever de 
nouveaux défis ont été des mots 
clés tout au long de cette année. 
Ces valeurs ont imprégné nos salles 
de classe, nos couloirs et nos es-
paces communs, créant un envi-
ronnement propice à l'épanouisse-
ment personnel et académique de 
tous.

Je tiens à exprimer ma gratitude 
à chacun d'entre vous pour votre 
dévouement, votre enthousiasme 
et votre détermination à faire de 
notre lycée un lieu d'apprentissage 
stimulant et dynamique.

Ensemble, continuons à cultiver 
cet esprit d'initiative, d'innovation 
et de collaboration pour façonner 
un avenir où la réussite, l'épanouis-
sement et la passion de l'appren-
tissage continueront à être nos 
guides.

Au plaisir de voir ces valeurs perdu-
rer et s'épanouir dans les années à 
venir au sein de notre belle maison !

Je souhaite à chacun une année 
2024 tout aussi épanouissante.

YANNICK PELISSIER,
Chef d’établissement



FONDATION 
DON BOSCO 

Le secteur Formation Conti-
nue et Apprentissage pour-
suit son développement avec 
la continuité des formations 

en alternance qui donnent la pos-
sibilité à des jeunes ou des adultes 
de présenter un diplôme de l’édu-
cation nationale ou une certifica-
tion mise en place par les branches 
professionnelles.   
Ces certifications viennent com-
pléter une formation initiale ou 
tout simplement apporter un per-
fectionnement. L’intérêt principal 
étant la possibilité pour le jeune 
ou l’adulte concerné, d’acquérir 
des compétences professionnelles 
en lien direct avec le monde du 
travail basé principalement sur le 
mode et le principe de l’alternance. 
Sans contestation aucune, nous 
pourrions nous passer aujourd’hui 
structurellement et financièrement 
de l’ensemble de ces modes d’en-
seignements et la valorisation de 

nos formations ainsi que l’offre di-
versifiée proposé passera par ces 
systèmes d’enseignements, parfois 
hybrides ! Au niveau des formations 

post bac et de notre 
partenariat avec l’IUMM, 
l’AFPI et le CFAI Provence, 

le BTS Maintenance des Systèmes 
avec l’option A, MSP et B, MSEF, 
poursuit sa carrière et son déve-
loppement constant apporte un 
réel et bel engouement auprès des 
apprentis et des entreprises de la 
Région avec d’excellents pourcen-
tages de réussite. 

La poursuite de la Préparation 
Opérationnelle à l’Emploi Collec-
tive (POEC) en amont des entrées 
en BTS est toujours d’actualité avec 
des parcours de 140h financés par 
Pôle Emploi.

Considérant une poursuite d’étude 
en Post BTS, un Bachelor ou une li-

cence pro est toujours à l’étude en 
Maintenance Avancée, ce qui per-
mettrait aux apprentis et étudiants 
de Maintenance des Systèmes et 
pourquoi pas d’Electrotechnique 
de poursuivre vers une finalité à 
Bac +3.

Des formations sont également 
proposées pour des adultes de-
puis quelques années dans le do-
maine de l’usinage avec des va-
lidations en CQPM, sous couvert 
de la branche de la métallurgie qui 
porte ce projet et qui permettent 
de belles réussites individuelles. 

Un partenariat a également été 
passé avec l’IUT d’Aix-Marseille 
dans le cadre de la formation en 
Maintenance Industrielle.

SECTEURS FORMATION 
CONTINUE ET APPRENTISSAGE



Enfin, la récente réforme de 
la formation professionnelle 
nous a donné la possibilité 
d’intégrer des parcours de 

Mixité des publics pour l’instant 
dans quelques spécialités, en Mé-
tallerie, Electricité ou encore en 
Maintenance Industrielle et Ener-
gétique, Menuiserie bois et Métal-
lerie donnant ainsi l’opportunité à 
quelques jeunes de quitter la for-
mation initiale et de « basculer » en 
apprentissage avec une entreprise 
au sein d’une même classe, l’intérêt 
étant de conserver la même équipe 
pédagogique avec en ligne de mire 
en terme de finalité, le même di-
plôme à présenter, mais avec un 
statut différent. A noter que nous 
100% de nos apprentis présentés 
en 2023 sur ce dispositif intégré 
ont réussis leurs examens de CAP 
ou de Bac Pro.  Des réflexions sont 
menées afin d’étendre ce dispositif 

à l’ensemble des formations pro-
posées par l’établissement.

L’importance de ce déve-
loppement constant au regard de 
la pérennité de l’ensemble de ces 
actions ainsi que la reconnaissance 
de notre structure auprès de nos 
partenaires institutionnels n’aurait 
que très peu de sens sans avoir 
eu recours aux différentes « Dé-
marche Qualité » désormais obli-
gatoires pour pouvoir continuer 
à exister sur ce secteur d’activité. 
C’est ainsi que notre Centre de 
Formation a été certifié QUALIO-
PI, probablement l’une des dé-
marches qualité prioritaire les plus 
complètes, les plus exigeantes et 
les plus suivies (avec l’apparition 
d’audits de surveillance réguliers) 
qui soit proposée dans le domaine 
de la formation professionnelle à 
l’heure actuelle. 

Cette certification est éga-
lement présente avec notre par-
tenaire Formation Métier dans le 
cadre de notre unité de formation 
en apprentissage. Les tâches sur 
ces actions de certification né-

cessitent aujourd’hui d’accroitre 
nos ressources humaines afin que 
ces dernières soient réalisées de la 
meilleure manière qui soit et sur-
tout sans les délais quotidiens qui 
s’imposent.

Ne l’oublions pas, pour 
tout le travail que nous accom-
plissons tous les jours, avec systé-
matiquement, je le sais, un grand 
souci d’efficacité et de souplesse 
à l’égard des différents niveaux 
de compétences, en prenant le 
jeune ou l’adulte tel qu’il est, dans 
le savoir, le savoir-faire, mais aussi 
et surtout… le savoir-être, qui doit 
prendre en compte inévitablement 
une notion d’éducation, gage que 
l’esprit de DON BOSCO est encore 
bien présent de nos jours, et qu’il 
le sera encore très certainement, 
avec la volonté de tous, pour long-
temps, afin que chaque personne 
formée puisse à terme avoir l’auto-
nomie, l’envie et le désir nécessaire 
afin de pouvoir affronter le monde 
d’aujourd’hui et avec le plus grand 
optimisme qui puisse être, envisa-
ger sereinement celui de demain.

Un grand MERCI à tous, en-
seignants, formateurs, personnels 
administratifs et de service, pour 
tout le travail réalisé ces dernières 
années et qui nous permet, au 
quotidien, d’atteindre ces objectifs 
et ces très belles réussites, pour, et 
avec nos jeunes !...

RÉMI RÉNALDI
Directeur Adjoint de la 
Fondation
 Directeur du Centre de 
Formation
 Continue et de
l’Apprentissage

Je terminerai comme sou-
vent avec une citation, qui donne 
l’occasion de méditer sur notre 
métier de formateurs et de per-
sonnels d’encadrement. Nous in-
tervenons tous très souvent sur 
des sections professionnelles ou 
technologiques parfois très diffé-
rentes, où l’harmonisation, et donc 

inévitablement l’individualisation 
des enseignements doit rester une 
priorité pour notre public composé 
de jeunes mais aussi d’adultes qui 
ont très généralement un point en 
commun, celui d’avoir été ou d’être 
encore aujourd’hui en difficultés et 
même parfois en perte d’autonomie. 

« ÉDUQUER L’ESPRIT 
SANS ÉDUQUER LE 

CŒUR REVIENT À 
N’AVOIR AUCUNE 

ÉDUCATION DU 
TOUT. »  

Aristote



TÉMOIGNAGE 
D’UNE BÉNÉVOLE 
 

« RIEN N’EST SI 
CONTAGIEUX QUE 
L’EXEMPLE. »

MME BENBORHOUM 
SANDRINE 

 Le bénévolat n’est pas à la 
mode. Aujourd’hui si on demande 
à quelqu’un un service nous en-
tendons : combien tu me payes ? 
Et pourtant le bénévolat n’est pas 
mort chez nous à Don Bosco Mar-
seille. 
Nous avons un bureau de l’APEL 
dynamique, avec des membres 

motivés et serviables et toujours 
à l’écoute des besoins des jeunes 
et depuis plusieurs années, un lien 
très fort a été créé entre les pa-
rents et le personnel de Don Bosco 
Marseille. Ecoutons ceux qui sont 
au service des jeunes : 

1° Qu’est-ce que l’APEL ?
 L’APEL est l’Association des 
Parents d’Elèves de l’Enseignement 
Libre constituée à Don Bosco Mar-
seille, de 250 familles adhérentes. 
Le bureau est constitué d’un pré-
sident, d’une secrétaire, d’un tré-
sorier et d’autre participants qui 
n’ont pas de tache particulière. 
 C’est la seule association 
de parents reconnue par l’Ensei-

gnement Catholique. Elle a un rôle 
institutionnel et siège dans les dif-
férentes instances représentatives 
de l’Enseignement Catholique au 
niveau de l’établissement, puis du 
diocèse et enfin au niveau natio-
nal car les associations de parents 
d’élèves sont organisées en fédé-
ration. 

2° Pouvez – vous présenter ? 

3° Quelles actions avez-vous montées pour 
l’APEL à Don Bosco ?

Je m'appelle Sandrine, j'ai deux enfants scolarisés au lycée Don Bosco et je 
suis membre de l'Apel depuis deux ans.

Voici quelques exemples : Le sou-
tien aux nombreuses tombolas en 
coopération avec les 
professeurs volontaires et person-
nels de la Fondation, aux fêtes de 
Don Bosco, la participation aux 
Journées Portes Ouvertes les sa-
medis et les mercredis. En 2022, 
nous sommes entrés dans l’histoire 

de Don Bosco en organisant le pre-
mier bal de la fin d’année.
Sandrine : Vous avez participé à 
une commission d’appel comme 
représentante de 
l’APEL. Pouvez – vous nous ex-
pliquer comment vous avez vécu 
cette expérience ? 



4° Que vous apporte de donner votre temps libre 
au service des jeunes ?

5° Que diriez-vous à ceux qui veulent vous 
rejoindre mais n’osent pas ?

 J'ai toujours apprécié le 
milieu scolaire et j'ai eu la chance 
d'enseigner pendant quelques an-
nées. Faire partie de L'APEL me per-
met de continuer à baigner dans ce 

milieu, et donner un peu de mon 
temps libre au service des jeunes 
est pour moi une expérience enri-
chissante et épanouissante.

Je leur dirais : 

" FONCEZ, REJOIGNEZ-NOUS ! 
VOUS NE LE REGRETTEREZ PAS !"

Sandrine : J'ai participé pour la 
première fois à une commission 
d'APPEL en juin comme représen-
tante de L'APEL. Cette expérience a 
été très enrichissante pour moi, au 
niveau pédagogique et surtout au 
niveau humain, à travers la décou-
verte des différents parcours 

scolaires et familiaux des élèves 
concernés. Les échanges entre les 
directeurs, les professeurs, les pa-
rents et les élèves étaient très inté-
ressants, et représenter l'Apel per-
met d'apporter un avis neutre pour 
les décisions de la commission.

3° Quelles actions avez-vous montées pour 
l’APEL à Don Bosco ?

6° Y–a-t’il des différences entre Don Bosco Mar-
seille et d’autres établissements scolaires où 
votre enfant a été scolarisé ?

 Mes enfants étaient scola-
risés dans d’autres établissements 
privés avant Don Bosco. 
J’ai toujours apprécié le côté fa-
milial, solidaire et humain de ces 

établissements et de Don Bosco. 
Il fait bon vivre à Don Bosco et les 
équipes enseignantes et enca-
drantes sont très engagées et dis-
ponibles pour les élèves. 

Nous sommes tellement heureux de votre engagement et de votre 
disponibilité que nous voulions vous dire et redire : 

Comme notre fondateur Don Bos-
co, nous vous redisons ces paroles 
qui n’ont rien perdu de leur actua-

lité : « sans vous nous ne pouvons 
rien faire ». Bonne continuation et 
bon courage pour la suite.



Le 14 novembre 2023 a été 
signée une alliance straté-
gique entre l’ESAIP, Ecole 
d’ingénieurs et le lycée Don 

Bosco Marseille en présence des 
directeurs des 2 établissements, 
Messieurs Christophe ROUVAIS et 
Yannick PELISSIER.

 L’ESAIP, établissement 
d’enseignement supérieur lassa-
lien, labellisé par la Commission 
des Titres d’ingénieurs forme des 
ingénieurs (niveau Bac+5). L’objec-
tif des 2 établissement au travers 
de cette alliance est de renforcer 
leurs liens dans le cadre de la for-
mation initiale et professionnelle en 
assurant des passerelles entre leurs 
formations après le Bac ou BTS.

 Ce partenariat entre le ly-
cée Général et technologique et 
l’école d’ingénieur ESAIP a été mis 
en place en septembre 2022. L’ES-
AIP est une école d’ingénieur, dont 
un des campus se situe à Aix et qui 
propose 2 filières : Ingénieur du 
numérique et ingénieur des risques 
et environnement. Ces filières sont 
dans le prolongement directe des 
enseignements suivis au LGT DB 
Marseille. Ce partenariat propose 
donc un parcours cohérent pour 
nos élèves afin de favoriser leur 
orientation dans l’enseignement 
supérieur.

  LA NAISSANCE D’UN 
PARTENARIAT 
  ENTRE L’ECOLE D’INGÉNIEURS 
  LASSALIENNE ESAIP
  ET LE LYCÉE DON BOSCO
  MARSEILLE Dans le cadre de ce partena-

riat les élèves de seconde 
et de première du lycée 
générale ont pu suivre, 

tout au long de l’année dernière, 
plusieurs conférences scientifiques 
au travers de thématiques variées 
comme « L’impact du changement 
climatique, les océans, ou du Green 
IT au numérique responsable, com-
ment la végétation impacte-elle 
l’érosion des versants de mon-
tagne ? ou encore l’utilisation et 
l’optimisation des modèles physi-
cochimiques. » Quant aux élèves 
de Terminale et de Première gé-

nérale, ils ont été accompagnés, 
dans le cadre d’un tutorat, par des 
étudiants ingénieurs, en mathéma-
tiques et en physique/chimie tout 
au long de l’année. Ce tutorat est 
basé sur le volontariat des étudiants 
ingénieurs de l’ESAIP. Enfin, une 
aide à la préparation à l’épreuve du 
grand oral et aux concours d’en-
trée dans les écoles d’ingénieurs 
ont également été mis en place 
pour les élèves de Terminale gé-
nérale et technologique. Les élèves 
de BTS ont quant à eux, participé à 
des ateliers d’outils mathématiques 
et de poursuite d’étude.



  LA NAISSANCE D’UN 
PARTENARIAT 
  ENTRE L’ECOLE D’INGÉNIEURS 
  LASSALIENNE ESAIP
  ET LE LYCÉE DON BOSCO
  MARSEILLE

Pour la seconde année de 
coopération entre les 2 
structures, une nouveauté 
pédagogique a été imagi-

née afin de favoriser les échanges 
et la création de synergies puisque 
les élèves du lycée ont participé à 
une journée d’immersion au sein de 
l’ESAIP. Cette journée destinée uni-
quement aux élèves de Terminale 
Générale et STI2D a permis de dé-
couvrir un campus étudiant, sa vie 

associative mais aussi la culture in-
ternationale de l’école d’ingénieurs. 
De plus, nos élèves ont pu égale-
ment rencontrer des étudiants au-
tour d’un repas convivial permet-
tant ainsi des échanges spontanés 
et informels entre jeunes. Quant 
aux conférences scientifiques, elles 
sont conservées. Elles portent, 
cette année, sur des thèmes variés 
comme : « Comment s’adapter à la 
raréfaction de l’eau potable 

ans le monde d’aujourd’hui ? Les 
métiers des réseaux et de l’infor-
matiques, les métiers de la gestion 
des risques environnement. »
Ce partenariat favorise ainsi le ren-
forcement des liens entre le lycée 
DBM et un campus d’enseigne-
ment supérieur comme le précisent 
les 2 Directeurs :
« Ce partenariat a ceci d’intéressant 
qu’il formalise non seulement la 
coopération liée à la formation mais 
il est un véritable outil d’échanges 
plus globaux, toujours au service 
des étudiants. C’est notre identité 
lassalienne : assurer l’accès de tous 
à l’enseignement supérieur et les 
y accompagner » souligne Chris-
tophe Rouvrais, Directeur Général 
de l’ESAIP.

« Cette alliance stratégique entre 
nos 2 établissements, partageant 
les mêmes valeurs éducatives et 
pédagogiques, permet de mettre 
en commun durablement des 
moyens et des compétences au 
service des étudiants qui nous sont 
confiés » ajoute Yannick Pelissier, 
Directeur du Lycée Don Bosco.

CLAIRE DAMBRI-
COURT & YANNICK 
PELISSIER



FRANCE – MARSEILLE
DE L’ORATOIRE SAINT-LÉON 
AU CENTRE ÉDUCATIF FERMÉ DON BOSCO,
LA GALAXIE SALÉSIENNE SE RÉUNIT !

Marseille est assurément 
une ville salésienne, une 
ville où Don Bosco est 
très présent. Les œuvres 

scolaires comme d’action sociale 
sont fortes. Leurs responsables ont 
choisi de se réunir le 10 novembre 
autour de Jean-Marie Petitclerc 
pour une journée de cohésion, de 
visite et d’approfondissement de 
leur histoire commune.
Voilà trois ans qu’un groupe (appe-
lé « comité de pilotage ») s’est en 

effet mis en place pour réunir les 
directions des Maisons d’action so-
ciale (membres du réseau DBAS) et 
celles des établissements scolaires 
sous tutelle salésienne. C’est un 
réseau solide qui peut valoriser et 
développer ses synergies sur bien 
des plans et qui a d’ailleurs déci-
dé de réaliser avec les talents des 
équipes de Don Bosco Marseille, 
une plaquette pour présenter la 
richesse de cette présence salé-
sienne à Marseille. 

 L’histoire salésienne à Marseille est riche et ancienne. Elle commence 
avec Don Bosco lui-même qui vient sur place et crée en 1878 l’Oratoire Saint-
Léon qui deviendra le lycée polyvalent de centre-ville « Don Bosco Mar-
seille », avec aujourd’hui quelque 800 élèves ou apprentis.

En 1883, Don Bosco reçoit en 
donation la grande maison 
de campagne de Pastré qu’il 
avait vue en songe… 

Celle-ci est aujourd’hui à la fois un 
ensemble scolaire de 1200 élèves 
et apprentis, une Maison d’accueil 
des sœurs âgées et une résidence 
étudiante.

Quelques années plus tard, en 
1905, les sœurs salésiennes créent 
l’établissement Sévigné, en pleine 
période de séparation de l’Église et 
de l’État, avec beaucoup d’intelli-
gence et de finesse. 
Cette troisième maison salésienne 
de la ville accueille aujourd’hui 1600 

élèves de la maternelle à la termi-
nale, et a développé une œuvre so-
ciale pour les enfants, l’Œuvre Don 
Bosco. Sévigné fait partie des cinq 
plus importants établissements sa-
lésiens de France, en nombre de 
jeunes accueillis.

1878



QUOI DE NEUF EN 
PASTORALE ?

 A un journaliste français qui demandait à Don Bosco la « clef de son 
système d’éducation », il répondit : 

« Mon système, mon système ! Mais je ne le 
connais pas moi-même ! Je n’ai eu qu’un mérite : 
aller de l’avant, selon l’inspiration du Seigneur et 
des circonstances ! » 

Don Bosco a vécu sa pédagogie après « se l’être incorporée par l’expérience. »

Mathieu :

J’ai passé deux belles années ici, les 
profs d’atelier sont très gentils, ils 
prennent du temps pour bien expli-
quer et sont drôles. Je suis en CAP 2 
Menuiserie. Mon arrière grand Père 
était là aussi en menuiserie en 1944, 
mon père était aussi en menuiserie 
en 1984 et mon frère aussi en 2015.

 Donnons la parole aux jeunes pour qu’ils nous disent comment « 
notre système d’éducation » inspiré de notre fondateur est vécu aujourd’hui.

Morgane : 
Durant ces trois années à Don Bos-
co, j’ai pu m’épanouir et grandir 
dans cette école en partie grâce à 
l’équipe pédagogique qui sait en-
tourer et accompagner ses élèves. 
Je suis arrivée ici en aillant une 
phobie scolaire, j’étais dégoûtée de 
l’école et surtout terrifiée à l’idée 
de retourner en cours. Mais c’est 
un lycée à part avec des profs ou-
verts et compréhensifs comme Don 
Bosco. J’ai repris goût à l’école, aux 
gens, aux professeurs mais surtout 
à la vie. Merci de m’avoir aidé dans 
mon parcours et de m’avoir appris 
que tout est possible, il ne faut pas 
baisser les bras. Je reviendrai plus 
tard, plein de bonnes choses pour 
la suite de cette école, je le sou-
haite.



BONHEUR,
OÛ ES-TU DONC                
PASSÉ EN   2023 

Voici leur réponse :

Astrid :  
Être heureuse et profiter de la vie, 
c’est le seul rêve qui puisse vrai-
ment étancher ma soif. Ce qui 
m’empêche d’être heureuse, c’est  
la peur du malheur car on ne peut 
pas être heureux avec le malheur. 

Le défi c’est avoir de meilleures 
notes et remonter ma moyenne en 
histoire.

Nathanaël :
 
Être heureux et réussir mon année 
scolaire. Ce qui empêche ma réus-
site, c’est la fatigue car souvent j’ai 
la flemme de travailler. Le défi c’est 
d’avoir mon BAC de français, avoir 
mon diplôme en guitare.

. , ( ?
Lorsque que notre société nous 
propose d’être heureux, c’est sur-
tout à travers la possibilité d’avoir 
et d’accumuler des biens : smart-
phone, ordinateur, scooter, moto, 
voiture, etc...
Mais si tous ces objets sont souvent 
utiles, cette quête matérielle n’est-
elle pas en effet une illusion qui 
fait oublier que le vrai bonheur se 
trouve alleurs.

Voici les questions qui ont été po-
sées aux jeunes :

Pressens-tu un bonheur en 
2023 ? où se trouve le bon-
heur et à quels défis seront 
confronté en 2023 ?



La championne 
tire les leçons du passé, 
concrétise le présent,
pense le futur
 Nous avons la joie d’accueillir dans notre établissement la vice-cham-
pionne de vo co truyen. La joie partagée grandit 

 KANN Laly, peux-tu te 
présenter ? Être championne 
ça ne s’explique pas, ça se 
vit. Aide-nous à comprendre 
quand même ton parcours ?

 Je m’appelle Laly Kann, j’ai 
16 ans et je suis en première AMA 
CVPM au lycée Don Bosco. Mes pas-
sions sont principalement le dessin, 
la musique et l’art martial que je 
pratique qui est le vo co truyen. Ré-
cemment j’ai fini vice-championne 
de France dans ma catégorie.

KANN LALY

Explique-nous ton sport ? Quelles sont les règles ?  
En quoi consiste-t-il ?

Võ Co 
Truyen

Ce sport : un art martial vietna-
mien qui se nomme vo co truyen. 
Les règles sont qu'en compétition, 
il faut passer devant des juges pour 
faire un Quyen. 

Qu’est-ce qu’un Quyen ? Ce 
sont des enchaînements de tech-
niques de combat où l’on utilise nos 
pieds et poings. 
Cela a pour but de représenter un 
combat contre un ou plusieurs ad-
versaires. On peut faire un quyen 
mains nues ou avec des armes (gé-
néralement : épée, sabre, song dao 
ou plutôt couteau papillon, bâton, 
lance, hallebarde). 

En compétition, les juges re-
gardent la force, le regard, la puis-
sance, la vitesse, la détermination, la 
confiance en soi, les positions et la 
fluidité. Mais il y a aussi les combats, 
c’est-à-dire les combats entre deux 
adversaires. Et on passe par tranche 
d’âge ou plutôt par catégorie.



 Narimane MOHAMEDI et Ewan IRLES, 
vous vous êtes portés volontaires pour être éco-ambassadeur auprès du 
Conseil Régional. Pouvez- vous nous présenter vos attentes, vos 
réactions et vos propositions.
Narimane : 
Je m’appelle Narimane MOHAMEDI, 
j’ai 16 ans et je suis en première gé-
néral au Lycée Don Bosco.

Ewan :
Je m’appelle Ewan IRLES, j’ai 17 ans 
et je suis en 1ère RPIP au lycée Don 
Bosco à Marseille.

1

 2  Pourquoi avez-vous accepté ce 
rôle ? Par conviction ? Par défi ? Pour 
préparer l'avenir pour les générations 
futures ?

Narimane : J’ai choisi ce rôle 
par défis mais surtout car l’écologie 
et un sujet très intéressent et pri-
mordial pour les générations à venir.

Ewan : J'ai accepté ce rôle pour 
pouvoir aider.

 3  Vos amis, vos collègues comprennent-ils 
votre engagement ? Vous soutiennent-ils et vous pro-
posent-ils des solutions concrètes ? 

Narimane : J’ai la chance 
d’avoir des amis engager comme 
moi qui soutienne mes idées et ma 
démarche.

Ewan : Je pense que oui. Ils 
comprennent mais en même temps 
ils sont très silencieux sur le sujet. 
Ils ne m’ont pas fait de proposition. 
J’ai essayé de les bouger mais sans 
succès. 

Narimane : Je pense que 
pour consomme intelligemment il 
faudrait commencer par prendre 
conscience de ses propres ac-

tions et des répercussions 
sur notre planète pour 

pouvoir changer ses 
habitudes. 

Ewan : Faire un mur végétalisé 
dans l'établissement sur la façade 
du bâtiment « I ». Nous attendons 
les devis.

 NOUS POUVONS 
 FAIRE LE MAXIMUM 

MAIS PAS L’IMPOSSIBLE

 4  Au niveau individuel, chaque geste écologique a un 
impact important. Avez-vous des idées concrètes, qu'est-ce 
que nous pouvons faire pour consommer intelligemment ?

5  Tout achat que nous faisons a 
un impact sur l’environnement. En 

refusant par exemple de renou-
veler son smartphone juste parce 

que l’opérateur me le propose 
à moindre frais, je fais un geste 

concret pour l’écologie. Tout 
produit non acheter à un im-

pact positif sur l’environnement. 
Personnellement, êtes-vous 

prêts à faire des gestes 
concrets ?

Narimane : L’écologie est 
notre future et notre planète est 
notre avenir, c’est donc primordial 
pour nos générations et pour géné-
rations à venir de protéger au mieux 
notre planète. Donc un simple geste 
comme éviter renouvellement d’un 
téléphone paraît logique.



JOURNÉE DE 
L’ELÉGANCE 
 Le 8 mars est la journée in-
ternationale des droits des femmes. 
Pour nous, ce jour est aussi pour 
nous la journée de l’Élégance qui en 
est à sa 4ème édition. Initialement 
proposée par Samantha Nakache, 
une ancienne élève, cette tradition 
continue d’être célébrée.
Comme chaque proposition, cha-
cun de nous est libre d’y participer 
ou pas. 

Nous partageons les 
réflexions de ceux qui ont 
décidé d’y participer.

Margot : 

C’est un concept que je ne connais-
sais pas et j’avoue que je n’ai jamais 
participé donc j’ai voulu essayer. Je 
trouve qu’il faut continuer de faire 
une journée comme celle-ci et mo-
biliser plus de jeunes pour qu’ils 
se mettent sur leur 31 chaque 
semaine. Pour moi, être élégante 
c’est avoir une apparence soignée 
et simple. Nous pouvons proposer 
de faire une photo de classe à cette 
occasion pour garder un souvenir 
sympa.

LE LUXE EST UNE AFFAIRE D'ARGENT,
L'ÉLÉGANCE EST UNE QUESTION D'ÉDUCATION.

Alexandra :

La journée de l’élégance, c’est 
une bonne idée car ça apporte de 
la joie. C’est aussi très original et 
on ne fait pas ça dans tous les ly-
cées. La journée de l’élégance est 
importante car ça me mobilise à 
venir au lycée. Ça donne de la vie 
et des couleurs à notre quotidien. 
Être élégant, c’est porter des habits 
classes et avoir des vêtements très 
soutenus. Il faut plus sensibiliser les 
élèves pour que tout le monde joue 
le jeu. Je sais que c’est un rêve mais 
pourquoi pas. Nous pouvons orga-
niser un concours du plus élégant 
du lycée.



DON BOSCO 
NOUS A UNIS
 Le mercredi 29 mars, un 
rendez-vous était donné aux 8 éta-
blissements salésiens de la Région 
Sud : 

-  Pastré Grande Bastide 
(Marseille), 

-  Nous le Lycée Polyvalent 
Don Bosco (Marseille),

-  Pastre Grand Bastide  
(Marseille), 

- Don Bosco Nazareth (Nice), 
- La Navarre (La Crau), 
- Don Bosco (St Cyr/mer), 
-  St-Jean de Garguier  

(Gémenos) 
- Bon Accueil (Toulon).

 Après la rencontre Don 
Bosco Nice en 2018 où nous avons 
fêté les 140 ans de la mort de 
Don Bosco, après Marseille Pas-
tré Grande Bastide en 2019, nous 
somme allés à l’école Bon Accueil à 
Toulon en 2023. 

 Les jeunes Lina, Farah, Laly, 
Alya, Pierrick, Matthys, Khémis, 
Emmanuel et Lirone ont accepté 
d'être ambassadrices et ambassa-
deurs de notre établissement. 
 Cette journée a pour ob-
jectif de se retrouver afin de faire 
connaissance et de vivre ensemble 
un moment de dépassement, de 
Fair Play et d’Amitié. 
Les équipes étaient composées de 
10 élèves : 5 garçons et 5 filles. 
Les élèves vont se rencontrer au-
tour de 4 activités Sportives : 
Badminton, Escalade, Hand-ball et 
Course d’orientation.
En compagnie de M. PACINI (CPE) 
et M. ROTA SCALABRINI (profes-
seur d’EPS).

Lina : 

Je suis en classe de seconde 
MIGC. Je suis allé à Toulon car je 
suis sportive et j’aime pratiquer le 
sport. J’aime aussi le Lycée Don 
Bosco Marseille. 
 J’ai donc choisi d’être am-
bassadrice pour montrer les valeurs 
de notre lycée : entraide et l’amour 
du prochain etc.. Ce qui m’a plu 
pendant la rencontre à Toulon, 
c’est de créer des liens d’amitié 
avec de nouvelles personnes et 

sympathiser avec eux. Je suis fière 
de notre établissement qui pour-
rait gagner un jour mais pour moi 
le plus important était d’y participé. 
Je suis volontaire pour la prochaine 
rencontre car j’aime faire de nou-
velles connaissances. Si je devais 
résumer la rencontre en quelques 
mots, je dirais : PARTAGE, JOIE DE 
VIVRE, ENTRAIDE et RESPECT.
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Nous avons travaillé sur 
plusieurs projets : Cos-
play, un regard sur la 
dictature, la place de la 
femme dans la société, 
les jeux vidéo etc…
Finalement, Emilie ABGA-
RIAN et Eva PARODI ont 
écrit un scénario sur leur 
passion pour le cosplay.

Le court-métrage peut-
être visionner sur you 
tube : 

My passion for cosplay 
Marseille 2023 - Ma pas-
sion pour le cosplay 
 
https://youtu.be/
Vn2GST_h784

Notre passion, c’est le 
cosplay. Certains pro-
pos sont basés sur notre 
propre vie. Nous avons 
donné la parole à tout 
le monde : à un enfant, 
aux passionnés de cos-
play mais aussi à ceux 
qui ne comprennent pas 
notre passion. Parse-
mé de mini-interview, le 
court-métrage est une 
invitation à aller au-delà 
du jugement pour ap-
prendre à connaître le 
milieu du cosplay et les 
personnes qui aiment le 
pratiquer.

CE N’EST PAS LA FORCE 
MAIS LA PERSÉVÉRANCE QUI FAIT LES 
GRANDES ŒUVRES

Ce projet d’aller filmer nos frères 
et sœurs d’humanité, c’est un pro-
jet de longue date. Nous avons fait 
une maraude qui nous a beaucoup 
plu mais l’idée d’aller à la rencontre 
des gens de la rue m’habite depuis 
longtemps. 

Il est possible de lire sur le site du 
Lycée l’article : « Maraudes – Nul 
n’est plus misérable que celui qui 
sait et ne dit pas, si ce n’est celui 
qui dit et ne fait pas ».

Témoignage d’un 
participant aux maraudes : 

Je me suis décidé d’aller à la ren-
contre des gens de la rue car je n’ai 
pas souvent l’occasion de parler 
aux SDF et j’ai voulu saisir cette oc-
casion pour pouvoir les rencontrer. 
J’ai pu voir que dans la rue il y a 
beaucoup de personnalités diffé-
rentes. On passe de la mère et sa 
fille qui sont assez timides et ré-
servées, à quelqu’un qui va nous 
faire sa politique de la République 
en marche ! (j’ai bien rigolé). Non 
je n’avais pas peur d’y aller. Un jour 
j’ai parlé à un SDF, il était très gentil, 

et quand je lui ai donné de l’argent 
il m’a dit de le garder pour moi (ce 
que je n’ai pas fait bien évidem-
ment). Souvent les jeunes d’au-
jourd’hui veulent rester dans leur 
petit confort et ne se soucie pas 
des autres, tant qu’ils vont bien, 
c’est l’essentiel ! C’est juste une 
question de maturité, il faut se dire 
que dehors il y a des gens seuls 
qui souffrent en silence, alors pour 
moi une maraude, c’est une belle 
opportunité. Si on me propose de 
nouveau d’aller à la rencontre des 
pauvres ? Oui bien sûr, j’irai. C’était 
drôle de voir les différentes per-
sonnalités des SDF. C’était aussi 
très touchant, donc je reviendrai 
avec plaisir. Je voudrais résumer 
ma rencontre en disant : comme le 
dit notre ami de la rue 

« MERCI JE T’AIME ! ».

LE PRIX DU MEILLEUR SCENARIO 2023.



LA FÊTE DE 
DON BOSCO

 Comme à Marseille, "on 
craint dégun" : ni le froid, ni la 
neige, ni le mistral, ni la grève... Rien 
ne peut nous arrêter de faire la 
Fête. Nous irons en avant car c'est 
la vie.

 Nous n’avons pas le droit 
de laisser dans l’ombre l’action 
de ceux qui ont travaillé avant 
nous et qui ont ouvert le 
chemin de notre avenir. 

 Des historiens disaient que 
« le jour où les Grecs n’auront plus 
le culte de leurs ancêtres et négli-
geront les traditions qui faisaient 
leur force, ils seront prêts à laisser 
à d’autres le gouvernement de leur 

pays ». La leçon peut nous 
être profitable. 
La fidélité au passé est un 
gage puissant de la beauté 
de l’avenir.

G.P.S – GIOIA, PREGHIERA, 
SPORT – Joie, Prière, Sport

Voici le résumé de la péda-
gogie de Don Bosco pour la 
Fête de Don Bosco version 
2023 : 

G.P.S c’est-à-dire 

G comme gioia en italien (la joie) 

P comme preghiera (la prière) 

S comme sport (le sport).

nous avons pu commencer 
la Fête par une célébration 

du Père Olivier PASSELAC, 
le prêtre accompagna-
teur, en compagnie des 
animateurs Marie Joëlle 
MAURIN, du guitariste 
Jean-Daniel MAURIN, du 
violoniste François DES-

ROCHES ainsi que de nom-
breux jeunes et responsables 

de la Tutelle Salésienne du Sud de 
la France dont M. Daniel GOUILLY.

Le jour « J »
le jeudi 09 mars

 Il y avait des nouveautés 
cette année : Mme CHANUT et M. 
BEULAGUET ont proposé l’atelier 
des Graffs autour de l'artiste Joke 
et nous avons ajouté le tournoi de 
basket en plus du tournoi de foot.

M. MOREAU a invité les jeunes aux 
jeux de fléchettes. 



 Le défi « qui va battre 
au babby-foot M. Pelissier 
et son coéquipier ? » a été 
relevé par Hichem HADJOUT et 
Marwan BADER qui ont réussi à 
gagner. Un nouveau défi est donc 
lancé pour la Fête 2024 : qui va 
battre les jeunes Hichem et 
Marwan au Baby-Foot l’an-
née prochaine ?

Dylan : 

Je suis venu par curiosité car l’an-
née dernière je ne suis pas venu. Ma 
seule motivation était de gagner 
des récompenses au foot et au 
basket. L’idée de vendre des mer-
guez est excellente car ça donne 
l’esprit de fête. J’ai eu un pass VIP 
à la tyrolienne grâce à mon dégui-
sement. Je propose comme activi-
té pop random play dance et « just 
dance ». Les présentations des ta-
lents des adultes dans la salle Don 
Bosco était très intéressante à voir.  

Sandrine :

J'ai passé une très belle journée 
jeudi, c'était la troisième fête de 
Don Bosco à laquelle j'ai assis-
té, dont la deuxième en tant que 
membre de l'APEL et la première en 
tant que présidente. 
Je trouve vraiment formidables 
l'investissement et les initiatives 
des élèves, des professeurs et de 
toutes les personnes qui ont en-
cadré cette journée, pour qu'elle 
soit aussi riche en activités, en 
partage et en découverte de 
différents talents. 

Ce que j'apprécie beau-
coup dans l'établisse-
ment Don Bosco, c'est 
que malgré sa taille, il 
reste une structure très 
familiale, humaine et 
chaleureuse, où l'on se sent 

bien et où chacun a sa place. Cette 
fête restera un très beau souvenir 
pour les jeunes et les adultes aussi. 
Je suis heureuse que l'APEL ait pu 
y contribuer à travers l'ambiance 
musicale assurée par Fabien, et le 
petit buffet qui a récompensé les 
efforts de tous. 
 
J'ajoute aussi que j'ai pris beau-
coup de plaisir à assister à la cé-
lébration, c'était un moment très 
touchant à travers les paroles 
des intervenants, les prières, la 

musique et les chants, et 
ce quelles que soient nos 

convictions religieuses. 
Que les prochaines fêtes 
de Don Bosco soient aussi 
réussies que cette jour-
née, et réunissent autant 
de belles personnes et de 
bonnes volontés...



RENCONTRE AVEC LE PÈRE 
DANIEL FEDERSPIEL 
IMPRESSIONNANTE, AGRÉABLE, ENRICHISSANTE

- Ok.
- Pour ça, tu les regardes et tu 
en prends une parce qu’elle te 
convient. Celle que tu as prise, 
tu la poses. Celles que tu n’as 

pas choisies, tu les poses à 
côté de dos comme ça.

Raphaël, ne dis rien !
- Non, non je suis « presencia 
in absencia ».
- Qu’est-ce que ça veut dire ça 

encore ?
- Absent mais présent.

- D’accord, est-ce que tu as 
pris le temps de la regarder ?

- Oui.
- Quand tu l’as regardée, ça 
veut dire qu’elle est rentrée 

dans ta tête. Tu as eu le temps 
d’en prendre une qui s’est 

imprimée dans ta tête. C’est 
là que rentre en jeu la main, 

d’accord ? Tu prends la main. 
Tu penses dans ta tête à la 

carte. Tu poses sur le front et 
tu la sors ta carte, uniquement 
la carte. Et tu me fais voir. Moi, 
je vois ce que tu as sorti de ta 

tête.
- J’ai sorti quoi ?

- Un as de trèfle.
- (Rigole), c’est ça.

- Ce n’est pas ça ? 
- Si, c’est ça.

 - Après, il 
faut essuyer. 
Ce n’est pas 

compliqué.

 Nous avons accueilli le père 
Daniel pour des temps de rencontre 
et de partage. Entre démonstration 
d’illusions et discussions, cette ren-
contre dévoilait le cœur de la mis-
sion salésienne. 

La rencontre commence par la re-
cherche d’un(e) volontaire. Le dia-
logue s’installe.

Maintenant l’objectif de choisir 
une carte et là c’est toi qui dois 
choisir !

Jean-Yves et Raymonde: 

Merci pour ton invitation. Ce mo-
ment a été une belle surprise qui 
nous a fait découvrir un nouvel as-
pect des méthodes d'éducation de 
Don Bosco. Le spectacle du Père 
Daniel FEDERSPEIL a su convaincre 
autant les élèves que nous qu'il faut 
se méfier des illusions. Sa capacité 
d'interaction avec les jeunes a été 
impressionnante comme sa dexté-
rité !

NOUS SOMMES RESSORTIS 
LE CŒUR ENSOLEILLÉ.

Morgane : 

J’ai retenu que chaque personne a 
sa propre personnalité mais qu’au 
fond tout le monde se ressemble 
en étant unique. La confiance de 
Don Bosco et son amour pour au-
trui font en sorte que les jeunes 
prennent confiance en eux. On 
peut rendre la vie des autres belles 
en accueillant leurs sentiments, 
émotions et en étant là pour eux 
dans les bons comme dans les 
mauvais moments ; et en les ai-
dant du mieux que l’on peut. La 
rencontre c’est des TOURS D’IL-
LUSIONS, une rencontre INTERES-
SANTE et AGREABLE.



RENCONTRE AVEC LE PRÊTRE 
OLIVIER PASSELAC
UN « PORTE-PAROLE DE DIEU »
 « Un porte-parole de 
Dieu », voici les mots utilisés 
par Luciana pour parler de notre 
intervenant ; intervenant que 

nous connaissons déjà. Comme 
d’habitude, nous avons eu la joie 
d’accueillir le Père Olivier PASSE-
LAC chez nous.

Le père Olivier raconte : 

Ce qui a été important dans mon 
itinéraire (…), on dialoguait avec 
les prostituées quand on allait au 
Cinéma, faire des courses ou je ne 
sais quoi et au fur et à mesure, une 
relation d’amitié s’est faite avec 
elles dont une en particulier qui est 
devenue une amie et chez qui on 
organisait un repas chaque jeudi 
soir. Moi j’invitais des gens de mon 
milieu : des religieux, des prêtres… 

Et elle invitait des gens de son mi-
lieu, des personnes prostituées à la 
vie a priori très très loin de la vie 
religieuse. Mais en fait cette ren-
contre entre ces personnes qui 
étaient là en se respectant même 
si elles étaient très différentes, ça 
a été vraiment très important pour 
moi car je me suis rendu compte 
que j’arrivais à vivre ce que Jésus a 
réussir à vivre de son temps. »

Loris : 

Très intéressant comme rencontre 
et en plus, c’est un homme intéres-
sant et ouvert d’esprit. Étant athée, 
je ne m’intéresse pas à la religion 
mais j’ai quand même trouvé ça 
intéressant. Discuter avec un ca-
tholique était intéressant et enri-
chissant. J’en ai un peu appris sur 
le christianisme. La rencontre était 

SUPER, LE RESPECT.

CAMPOBOSCOOOO 
2022 

 Les 300 participants du 
Campobosco ont vécu 5 jours au 
rythme du RAP (Réflexion, Anima-
tions, Prière) dans le magnifique 
domaine de Ressins après deux 
années de Campo réajustés en rai-
son de la crise sanitaire. Joie im-
mense pour les jeunes qui s’étaient 
retrouvés régionalement l’année 
passée à Farnières (dans l’Ardenne 
belge), à Trie-Château (dans l’Oise) 

et à Ressins (dans la Loire) de ré-
pondre à l’appel à vivre cette aven-
ture provinciale commune.

Des témoins

« 1Appelà2Venir » ? Un appel à 
changer le monde ? Quel est cet 
appel qui me fait vibrer de l’inté-
rieur et qui m’invite à me lever, à 
me relever, à m’élever ?» 

1 APPEL À 2 VENIR



CAMPOBOSCO 2022 
1 APPEL À 2 VENIR

Narimane témoigne :
 
Je suis allée au CampoBosco cet 
été parce que Florian LUCCHINI an-
cien élève nous la proposé et nous en as 
parler lors du rassemblement à Lyon pour 
le Festiclip.
Pour moi deux mois de vacances c’est 
long, j’ai donc accepté cette proposition 
sans hésiter.
 Le thème était « 1 appel à 2 ve-
nir », durant le séjour on a beaucoup été 
amené à la réflexion, notamment avec les 
témoignages et les moments de Frate. 
 Plusieurs activités nous ont été 
proposer, une seule devais être choisie et 
gardée pour trois jours, j’ai donc choisi la 
dance vietnamienne. Les magnifiques te-
nus et les grand éventilles m’on vraiment 
attirer à faire cette activité. La grande fa-
mille salésienne est une grande Associa-
tion de Don Bosco, Ancien élève, élève 
actuel, Ami de Don Bosco… tout le monde !
 Si je devais critiquer le Cam-
pobosco, je dirais que le monde et le 
manque de sommeil est le seul bémol de 
ce Camp. Effectivement, en 5 jours je n’ai 
pas pu rencontrée tout le monde et je 
trouve ça dommage. Au niveau du som-
meil, le coucher est entre 22h45 et 23h, 
donc les veillées peuvent aller jusqu’à 

23h. Le petit déjeuner était à 7h30 
et la messe facultative à 7h15 ce qui 
réduit le temps de sommeille, mal-
gré le faite que tout le château était 

content de se levé pour débuter la jour-
née. Effectivement, pendant le séjour ré-
gnais une extrême bien vaillance, joie de 
vivre, tout se faisais dans le respect et j’ai 
trouvé sa vraiment agréable, c’est en par-
ti pourquoi je vous conseille se camp. 
 Si je devais poser une question, je 
me demanderais pourquoi le prix de ces 
5 jours son si accessible, effectivement le 
prix ne dépasse pas 200 Euro. Et pour la 
formidable organisation, pour les locaux 
incroyable (nous avant dormi dans un 
château) pour les volontaires à l’écoute 
et réactif, je trouve que les 200 Euro sont 
vraiment raisonnable.
Je vous encourage donc évidements à 
venir. (…) Pour revenir sur les témoignages, 
je tiens à préciser qu’ils étaient vraiment 
exceptionnels pour le majeur parti, j’en 
tire une magnifique leçon de vie.
 Pour finir je vous dirais d’oser, 
oser le Campobosco, j’y est découvert 
une nouvelle facette de moi que j’aimerai 
partager. Et c’est donc pour tout cela que 
je vous conseille d’y aller !

À l’année prochaine !

OOOO



CHANDELEUR 2023
C’EST VERY FUN

LE 01 FÉVRIER
 Nous sommes la veille de la 
Chandeleur et une voisine est à la 
fenêtre. 
Nous l’interpellons et nous lui di-
sons: « Demain matin vers 4 heures 

du matin, nous ferons un peu de 
bruit.
- Ce n’est pas grave, répond la voi-
sine. Nous sommes habitués. »

LE 02 FÉVRIER
Nous avons tenu promesse. Une 
participante est venue avec son 
staff qui a fait savoir à tout le monde 
qu’il était très heureux d’être levé 
tôt le matin en aboyant. 
Zoé, Jason, Romain et Quentin ont 
participé plusieurs fois à la Chan-
deleur. 
Ils ont été rejoints par de nouveaux 
arrivants : Narimane, Julie, Cassan-
dra, Alya, Emmanuel, Yann, Maxime, 
Quentin, Paul-Alexis, Heddy ainsi 
que les adultes Mme Hamon et Mme 

Karageuzian, M. Pelissier, M. Roux, 
M. Rouzet, M. Orlando et M. Beu-
laguet.
Nous nous réjouissons de la par-
ticipation de Mme Barbuti, maman 
d’une élève.
En arrivant au Vieux Port, nous 
attendons le bateau qui amène 
l’Evangile-La Bonne Nouvelle. Nous 
écoutons la Bonne Nouvelle en ac-
clamant et en chantant : Comment 
ne pas te louer Seigneur Jésus, 
comment ?...

Nous avons marché vers l’Abbaye Saint-Victor 
pour participer à une Eucharistie.
Mgr Aveline nous a rappelé : « Au-
jourd’hui, avec toute l’Eglise, nous 
fêtons la Présentation de Jésus au 
Temple. Et pour nous, à Marseille, 

cette fête liturgique est l’occasion 
d’un rendez-vous matinal avec les 
racines de notre foi. Année après 
année, jeunes et adultes, nous  

venons ici des quatre coins du dio-
cèse, comme pour ajouter un nou-
veau maillon à la longue chaîne qui 
remonte jusqu’à la foi des premiers 
chrétiens de cette ville, réunis en 
ce lieu autour de leurs martyrs. Et 
de ce berceau de notre Église de 
Marseille que sont les cryptes de 
cette basilique, chacun repartira 
tout à l’heure avec un peu de lu-
mière pour éclairer sa vie et orien-
ter ses pas.
(…) Toi qui es venu à Saint-Victor ce 
matin, n’oublie pas qu’en dessous 
de cette basilique, il y a les cryptes 
où reposent les martyrs de Mar-
seille, celles et ceux qui, par amour 
du Christ, n’ont pas craint le glaive 
de la persécution, comme Syméon 
en avait averti Marie, la mère des 
croyants. Toi qui est venu prier 
avec les chrétiens d’aujourd’hui, 
de toutes générations, n’oublie 
pas la joie et la tendresse de Ma-
rie, sa force aussi, sa présence fi-
dèle et maternelle. Regarde Sy-
méon et Anne : ils sont vieux, mais 
dans leur cœur, ils ont l’âge de leur 
espérance, et l’espérance renou-
velle sans cesse la disponibilité à 
la rencontre. Espérance qui peut 

être subversive lorsqu’il s’agit de 
ne laisser personne sur le bord du 
chemin. 
Médite ce que nos anciens de 
Marseille, avaient compris, dès le 
début du Ve siècle, avant même 
que l’Église universelle ne l’affirme 
au Concile d’Éphèse en 431, à sa-
voir que Marie est la Theotokos, la 
mère de Dieu, comme l’indique la 
dédicace du monastère cassianite, 
à partir duquel fut bâtie cette ab-
baye. Oui, depuis que saint Jean 
Cassien a ramené d’Orient la tra-
dition de la fête de la Chandeleur, 
les Marseillais se sont attachés à la 
Vierge Marie, cette jeune femme 
fragile et courageuse, attentive et 
fidèle, celle qui écoute nos peines 
et nous redonne l’espérance, celle 
qui n’a pas craint de donner son 
Fils au monde, d’abord en laissant 
Syméon le recueillir au creux de 
ses bras, puis en se tenant près de 
lui, au pied de la Croix, jusqu’à le 
recueillir elle-même, Pieta si émou-
vante, dans ses propres bras, pour 
que, par ce Fils, le monde soit sau-
vé. (…) ».



TAIZÉ LE MEILLEUR EN 
NOUS SE CONSTRUIT À TRAVERS 
UNE CONFIANCE TOUTE SIMPLE

 Nous avons entendu cette 
phrase à Taizé à plusieurs reprises. 
Nous nous sommes posés la ques-
tion : quel chemin avons-nous be-
soin de parcourir pour en arriver 
à cette conclusion ? « Le meilleur 

en nous se construit à travers une 
confiance toute simple ».
La vie nous lance des défis et par-
fois la vie nous jette à terre, et pen-
dant un temps le découragement 
prend le dessus. 
En allant à Taizé nous avons com-
mencé à réfléchir sur ce qui est « le 
plus précieux », « le plus important 
», « le plus essentiel », « le plus dé-
sirable », « le plus vrai », ou encore 
« ce qui ne déçoit pas », ce qui nous 
aidera justement à la construction.

Nous ne pouvons pas construire 
notre vie sur la peur, la peur de 
l’échec par exemple ?

On n’arrive pas à ce « 
meilleur » par la force du 
poignet. 

La vie nous lance toujours des dé-
fis. Pour ne pas sombrer dans le 
désespoir, nous partons à Taizé 

pour lâcher prise, dans cette atti-
tude il reste une légèreté qui nous 
rappelle que nous ne sommes ja-
mais le maître de notre vie. Et c’est 
justement pour cela que c’est im-
portant de faire une pause.

Lina : 

Je suis allée à Taizé car ça m’inté-
resse beaucoup et je voulais sa-
voir comment aller se dérouler les 
prières. Je voulais rencontrer de 
nouvelles personnes. Pour moi, Tai-
zé c’est un endroit idéal pour sortir 
de la timidité, se sociabiliser et faire 
de nouvelles rencontres. Je ne suis 
pas allée à Taizé pour chercher un 
gadjo car on n’est pas venu pour 
ça là-bas. Ce que j’ai retenu de ma 
rencontre c’est que j’ai fait de très 
belles rencontres et j’ai rencontré 
de nouvelles personnes très inté-
ressantes. Même si nous sommes de 
religions différentes, nous sommes 
acceptés comme nous sommes et 

nous ne ferons pas de différences, 
toutes les religions sont acceptées. 
Les rencontres étaient toutes ma-
gnifiques. Le séjour m’a beaucoup 
aidée dans ma communication avec 
des personnes que je ne connais 
pas, être plus à l’aise avec des gens. 
A ceux qui ne sont pas venus je di-
rais qu’ils ont raté une expérience 
vraiment incroyable et magnifique. 
Ça m’a fait redevenir la personne 
que j’étais. Je vais revenir à Taizé 
car j’adore l’ambiance et les activi-
tés. Ça restera graver dans ma tête 
TAIZE 2022. La rencontre se résume 
en AMOUR, JOIE et RESPECT.

Un jeune a résumé son séjour en disant : 

« J’ai payé 12 euros par jour tout 
compris et j’ai fait des progrès en 
anglais à ce prix-là. C’est vraiment 
génial. Ma mère a payé 40 euros 

une heure et je n’ai pas autant pro-
gressé. Je dirai à ma Mère que j’irai 
à Taizé, ça nous coûtera moins cher 
et j’apprendrai plus vite ».



 À l’invitation du père Pierre 
THONG, adjoint à la pastorale de 
l’Enseignement catholique de Mar-
seille, nous sommes partis sur les 
pas de Saint François d’Assise.
Même s ‘il a vécu il y a longtemps, 
au Moyen Âge, il nous inspire 
jusqu’à aujourd’hui. Oui, il nous fas-
cine par sa radicalité joyeuse de 
vivre l’Évangile.
  Les jeunes Laëtitia, Ar-
melle, Zoé, Lina, Nathan, Emma-
nuelle, Louka, Sami et Lina ont ré-
pondu présents à un appel, celui 
de vivre une aventure sur les pas 
de Saint François et Don Bosco en 
même temps. 

Pourquoi ? 
Don Bosco avait l’habitude de se 
rendre chez les Pères Franciscains 
à Chieri. 
En 1834, il avait été invité à entrer 
dans leur Ordre. Giovanni Bosco 
avait donc prié le curé de sa pa-
roisse de Castelnuovo de lui en-
voyer les papiers nécessaires à sa 
demande. Mais celui-ci qui ne par-
tageait pas l’avis des Franciscains 
avait fait part à sa maman, Marghe-
rita Bosco, de la décision de son fils 
en soulignant qu’il aurait été préfé-
rable que Giovanni entrât dans le 
Séminaire Diocésain.

Armelle : 
 
Je suis allée à Assise pour vivre 
une nouvelle aventure car ça me 
permettait de voir un autre pays, 
de découvrir un nouvel aspect de 
la religion. Ce qui m’a plu, c’est les 
visites de lieux différents et admi-
rer des jolis paysages. 

Le séjour m’a permis d’acheter des 
cadeaux pour l’anniversaire de mon 
père et de ne pas l’oublier. Je vou-
drais faire d’autres sorties comme 
ça car ce sera une occasion de 
faire des rencontres intéressantes. 
Le séjour se résume en : RIGOLADE, 
DÉCOUVERTE, SURPRISE, PIANO, 
PIANO. 



 Chaque année, pendant le 
temps du Carême, nous essayons 
de faire un geste de solidarité vis-
à-vis des gens qui ont moins que 
nous. Cette année scolaire, nous 
voulons parrainer une Associa-
tion qui s’appelle « Pour un sourire 
d’enfant » au Cambodge. 
Dans les années 90, un couple fran-
çais Marie-France et Christian des 
Pallières découvrent des enfants 

cherchant de la nourriture et man-
geant dans la décharge de Strung 
Meanchy à Phnom Pehn « Il n’était 
pas possible après avoir vu cela 
de continuer à vivre normalement. 
Il fallait faire quelque chose. Cela 
a commencé par des repas distri-
bués directement sur la décharge 
et puis la situation a fini par dépas-
ser nos moyens financiers. »

« Que ceux qui ont faim aient 
du pain ! Que ceux qui ont du 
pain aient faim de justice et d’amour ! »

Voilà le site de l’association : 

     https://www.pse.ong/marseille
Youtube : https://youtu.be/4So5pOh-Kus
    https://youtu.be/8rsQA4xG_Kk

 Le film « Les Pépites 
» a réussi à conquérir le cœur 
du public et des médias. 
Plus de 220 000 spectateurs 
ont vu le film à sa sortie et il a 
même été élu meilleur film-do-
cumentaire de la décennie 
2020-2019 par Allocine. 
Le film retrace l'histoire de 
Christian et Marie-France, 
de leur découverte de la dé-
charge de Phnom Penh en 
1995 à l'incroyable machine 
à détruire la misère qu'ils ont 
réussi à construire. 

Pourquoi j’ai choisi 
cette association ?

D’abord pour l’état d’esprit : Tous 
ceux qui récoltent les fonds sont 
des bénévoles donc il n’y a aucun 
frais de fonctionnement en France.  

Mais aussi, pour soutenir l’action des professeurs cambodgiens qui en-
seignent à l’école de l’Association et qui reversent une partie de leur mo-
deste salaire à la fondation pour aider un maximum de jeunes à s’en sortir.
 
Nous avons proposé d’acheter des plats sucrés/salés faits maison par les 
jeunes et les professeurs. Nous avons récolté 390 Euros. Nous remercions 
plus particulièrement les élèves qui se sont impliqués dans le projet comme 
BLANC Carla, CHAILLOL Lou-Anne, BECCHERE Lana, FAURE Luna, DE BAR-
RIGUE DE FONTAINIEU Vassili, HAYOUN Margot-jade et aussi les adultes  
Mme CHANUT, Mme ENRIQUEZ-VIEU, Mme HELVADJIAN et les vendeuses SALAH 
Sélina, TARDIVO Elora, DE BRITO OLIVEIRA Lylou, JUVILLE Lili Jane, Marignane 
Anaïs.

https://www.pse.ong/marseille
https://youtu.be/4So5pOh-Kus
https://youtu.be/8rsQA4xG_Kk


A-DIEU PÈRE 
BERNARD RICHENBACH
Pendant les vacances 2023, nous avons appris la mort du 
Père Bernard RICHENBACH. Il a été le dernier supérieur de la 
Communauté de notre Maison à partir de 2009. 

Il est parti en 2014 de Marseille en 
fermant en même temps 136 ans de 
présence religieux des Salésiens de 
Don Bosco.

Loué sois-tu, Dieu de tous les hu-
mains pour notre père Bernard, 
pour la longue vie que tu lui as 
donnée sur la terre et pour sa pré-
sence humble et discrète au milieu 
de nous. 
Il nous a appris à garder, même 
dans les épreuves un tempérament 
joyeux et un sens de l'humour, 
rayonnant un esprit de foi chez 

ceux que tu as placés auprès du lui. 
Nous te rendons grâce, Dieu vivant, 
de lui avoir accordé une mort pai-
sible et de l'accueillir maintenant 
auprès de toi. 

Les supérieurs de Don Bosco de 
la création de notre maison le 04 
juillet 1878 jusqu’à le départ de la 
communauté salésiens le 1er août 
2014

En 1988, l’Oratoire Saint Léon 
change de nom et devient la Fon-
dation Don Bosco.

1 Don Joseph BOLOGNE 1878-1891
2 Père Jean-Baptiste GROSSO 1891- 1898
3 PèreDomnique MONTAGNINI 1898-1900
4 Père Ludovic OLIVE 1900-1905
5 Père Léon LEVROT 1905-1919
6 Le père Antoine CANDELA 1919-1925
7 Le père Vincent SIMEONI 1925-1931
8 LeJean-Baptiste BUZY-DEBAT 1931-1937
9 Le père Hyppolyte FAURE 1937-1940
10 Le père Henri BOUQUIER 1940-1946
11 Le père Charles TOESCA 1946-1952
12 Le père Henri BOUQUIER 1952-1958
13 Le père André ANFOSSO 1958-1964
14 Le père Michel AMIL 1964-1971
15 Le père Jean DOUSSET 1971-1978
16 Le père Charles DELEMONTEX 1978 -1984
17 Le père Jean KOCH 1984-1999
18 Le père Jean LAPORTE 1999-2009
19 Le père Bernard RINGENBACH 2009-2014



 C’est la deuxième année 
consécutive que nous avons or-
ganisé le bal de fin d’année avec 
les élections de Miss et Mister Don 
Bosco en présence de Miss 2022 

Lilou MONINOU et Mister 2022 Ni-
colas VILLAUME.

Les résultats  
de cette année :

 Femme :
Miss de Don Bosco 2023 

1ère Dauphine 

2ème Dauphine

  Homme :  
Mister de Don Bosco 2023 

1er Dauphin

2ème Dauphin

Kayliah TARAN

Lisa GARCIA

Lauriane HAMELOT 

Udo VICTOR-PERNEY

Elyas TOUIMER

Alexander KRALJEK

2023
  Je suis venue au bal car je 
voulais profiter des derniers mo-
ments à l’école avec mes amies 
de Don Bosco, mais aussi avec les 
professeurs et les adultes. Ce qui 
m’a plu, c’est que les activités pro-
posées étaient bien et la nourriture 
aussi. Ce que je voudrais améliorer 
c’est que les gens dansent plus et 

qu’ils ne soient pas gênés de dan-
ser. A ceux qui ne sont pas venus, 
je dirais vous avez raté la possibi-
lité de passer un moment joyeux 
et convivial entre élèves et profes-
seurs ; vous avez surtout raté une 
occasion de danser avec Mme Gas-
taldi. Je résume le Bal en disant : 
AMUSANT, SOLIDARITE et JOYEUX.

Lilou MISS de 2022 :

Elyas 1er dauphin 2023 :
  J’ai été invité à la fête par 
une fille de Terminale AMA . C’était 
un beau temps passé avec mes 
potes et je voulais participer au dé-
filé. Ce qui m’a plu, c’est la musique 
et d’être avec mes potes ; surtout 
la nourriture gratuite et le très beau 
défilé. Il n’y a pas grand-chose à 
améliorer à part mobiliser plus de 

monde. À ceux qui ne sont pas ve-
nus, je dirais que c’était une soirée 
sympa et avec de la nourriture gra-
tuite. La Fête c’est MANGER, DAN-
SER, DÉFILER et ÉLÉGANCE.

A la prochaine version du bal en 
2024 !

BAL DE 
FIN D’ANNÉE



 Après des années de réno-
vation du foyer par les élèves ac-
compagnés par les professeurs, le 
rendez-vous était donné ce mardi 
27 juin pour l’inauguration duFoyer 
Dominique SAVIO.
Nous remercions le représentant 
du Conseil d’Administration, M. 
Eric ROBINEAU, et la présidente de 

l’APEL, Mme BENBOHROUM San-
drine, de leur présence ainsi qu’aux 
nombreux jeunes et professeurs 
qui ont participé à cette belle ré-
alisation. Nous nous réjouissons de 
la présence du représentant de la 
vie Scolaire et d’un ancien élève de 
BTS.

La salle portera le nom 
Dominique SAVIO - Qui es-tu ?
 Une plaque à sa mémoire a 
été réalisée par le professeur Oli-
vier DEMAILLE et a été apposée à 
la porte du foyer. Écoutons les pro-
pos du père Jean Marie Petitclerc 
concernant Dominique Favio : « Do-
minique Savio, ce jeune garçon qui 
n’avait pas 15 ans lorsqu’il a quit-
té notre terre, suite à une longue 

maladie. Canonisé par Pie XII en 
1954, il est présenté aujourd’hui par 
l’Église comme modèle de sainteté 
pour les jeunes.
Lorsque j’étais enfant, on m’avait 
tant de fois présenté Dominique 
sous l’angle du garçon sage, obéis-
sant, serviable et pieux que sa fi-
gure n’arrivait guère à interpeller 

DE FOYER « BOSCO CLUB 83 » 
AU « FOYER DOMINIQUE SAVIO »

Quelle est, selon vous, la principale  
caractéristique de ce garçon ?

 Durant toute sa brève vie, 
Dominique fut un battant. Il s’est 
battu contre la violence, qui agi-
tait souvent le monde de ses ca-
marades, et fut un véritable apôtre 
de la paix. Or je sais combien au-
jourd’hui se pose dans bon nombre 
d’établissements scolaires le pro-
blème de cette violence parfois 
brutale, parfois sournoise dans 
l’utilisation des réseaux sociaux. 
Dominique s’est également battu 
contre les caricatures de la religion 
et de l’Église, diffusées auprès des 

jeunes de son temps. 
Or je sais combien, aujourd’hui, des 
jeunes chrétiens n’osent pas parler 
de leur foi dans leur école par peur 
de devenir la cible de moqueries.

Il s’est enfin battu contre la mala-
die, refusant le statut de malade, 
qui aurait pu être confortable, car 
il voulait absolument mener de 
manière intégrale la vie des cama-
rades de son âge, en étudiant et en 
jouant avec eux.

l’adolescent que j’étais devenu, 
désireux d’une vie beaucoup plus 
aventureuse. 
Appelé, comme salésien de Don 
Bosco, à me replonger dans la vie 

de cet adolescent qui avait tant 
marqué le fondateur de ma congré-
gation, je découvris une personna-
lité bien plus riche que celle un peu 
lisse qui m’avait été présentée.



Que lui propos a-t-il alors ?

Il lui recommanda une gaieté habi-
tuelle et sans éclat… Il lui conseil-
lait vivement, tout en continuant 
de faire son devoir au quotidien, 
que ce soit dans le domaine des 
études ou de la prière, de ne jamais 

se dispenser du temps de 
récréation avec ses cama-
rades.
C’est ainsi qu’il put déve-
lopper auprès d’eux de 
véritables talents. 

 Ce qui m’émerveille chez 
cet adolescent, ce sont ses talents 
de médiateur, faisant en sorte que 
les conflits entre camarades ne 
virent pas à la violence. Mais c’est 
aussi ce compagnonnage quo-
tidien avec le Seigneur, dans la 

prière et le service, qui lui per-
mettait de trouver les mots adé-
quats pour parler de Lui à ses amis 
et les reprendre avec délicatesse 
lorsque leur comportement posait 
problème.

« Son unique projet consistait à 
devenir saint » : il s’en ouvrit à Don 
Bosco, qu’il avait rejoint à Turin. 
Heureuse rencontre qui permit à 
ce garçon de ne pas dévier sur la 
pente dangereuse de la radicalisa-
tion, qui aurait pu mettre sa santé 
et son équilibre en péril. 

En effet, il voulait emprunter un 
chemin de mortifications, en jeû-
nant au pain et à l’eau une fois par 

semaine et durant tout le Carême, 
en mettant des morceaux de bois 
et des briques dans son lit, afin de 
souffrir même en dormant, en vou-
lant ne garder aucune couverture, 
même en hiver, afin de connaître le 
froid.
Loin de le laisser partir dans ces ex-
périences, qui lui paraissaient aussi 
inutiles que dangereuses, Don Bos-
co réorienta sa recherche de sain-
teté.

Alors, je conclurai par quelques mots extraits  
de la prière proposée demain par l’Église :

ACCORDE AUX JEUNES DE GRANDIR 
COMME LUI DANS LA FOI ET 

L’AMOUR, ET AUX ÉDUCATEURS DE 
SAVOIR LES ENGAGER AU SERVICE 

DU RÈGNE DU CHRIST. 

R. JANIEC



Le vendredi 12 mai, pas moins d’une 
cinquantaine de personnes se sont 
réunies de façon simultanée sur 
quatre sites, tous reliés en Visio, 
pour que soit présentée en direct 
la création du MOOC du projet de 
coopération e4FMA traduit dans 
les cinq langues des partenaires du 
projet engagés depuis mars 2021 
dans sa réalisation. 
En effet, au même moment sur les 
sites à Caen de l’institut Lemonnier, 

à Marseille du Lycée Don Bosco, à 
Rodez du Lycée François d’Estaing 
et bien sûr à Paris de l’école de Ci-
néma DBIMA, chacun était impa-
tient de découvrir et de partager le 
fruit du travail d’un projet qui aura 
commencé en 2019 à l’occasion 
de la rencontre salésienne euro-
péenne à Munich.

Ce projet de coopération Erasmus+ 
aboutit donc aujourd’hui avec le 
talent exceptionnel des équipes 
de DBIEM et la collaboration de 10 

partenaires européens. Le premier 
projet de coopération Erasmus+ 
coordonné par AMDB.

LE MOOC DU PROJET 
ERASMUS + E4FMA EST CRÉÉ !

L’ambition du projet e4FMA est 
de rendre accessible gratuitement 
dans le monde entier le MOOC 
créé, pour tous ceux, élèves et 
adultes, qui veulent comprendre 
l’art de faire des films et se former 
à leur rythme aux techniques du 
cinéma. Les lycéens de Don Bos-
co Marseille se sont investis avec 
beaucoup de talents, accompa-
gnés de leurs enseignants dans ce 
projet passionnant.

A chacun de pouvoir à 
présent se lancer dans 
cette formation gratuite 
passionnante !



L’histoire se poursuit aujourd’hui : 
le Valdocco a choisi d’ouvrir une 
antenne en 2019 toute proche de 
Sévigné dans le quartier de la Rose, 
et l’Institut Don Bosco (basé à Gra-
dignan) est appelé depuis octobre 
2022 à gérer un centre éducatif 
fermé, le CEF Don Bosco, dans le 
13ème arrondissement de la ville.
 C’est dire que l’actuali-
sation du système préventif de 
Don Bosco est au cœur de notre 
présence à Marseille aujourd’hui. 

Nous pouvons nous appuyer sur 
l’expérience de Don Bosco lui-
même dans les premières années 
de l’œuvre salésienne à Marseille, 
une expérience faite d’enthou-
siasme, d’épreuves, de miracles et 
surtout de beaucoup de ténacité 
pour que l’œuvre tienne et se dé-
veloppe. Dans le sillage de notre 
fondateur, la présence salésienne à 
Marseille est aujourd’hui pleine de 
promesses.

Daniel Gouilly
Délégué de tutelle

Diffusion sur le réseau salésien na-
tional : https://www.don-bosco.
net/actualites/marseille-de-lora-
toire-saint-leon-au-centre-educa-
tif-ferme-don-bosco-la-galaxie-
salesienne-se-reunit/

Diffusion au niveau mondial du 
réseau salésien : https://www.in-
foans.org/index.php?option=com_
k2&view=item&id=19519:france-
marseille-de-l-oratoire-saint-
leon-au-centre-educatif-ferme-
don-bosco-la-galaxie-salesienne-
se-reunit&Itemid=1663&lang=fr

En 2021-2022, les élèves du BMA 
– Arts graphiques - Option B - Dé-
cor Peint, du lycée DON BOSCO 
ont collaboré avec l’institut Médi-
co-Éducatif, pour réaliser une ca-
bane à livres, pour la ville de Mar-
seille. 

Le projet s’inscrit dans le cadre de 
la politique culturelle de la Mairie 
des 9/10ème arrdts et de son désir 
du développement à l’accès à la 
lecture et à la culture pour tous.

Emportés par un esprit vintage aux 
formes épurées, les élèves du BMA 
ont présenté une décoration de la 
cabane très colorée, qui invite l’uti-
lisateur à la lecture. La cabane a été 
inaugurée par le Maire du secteur 
devant l’Ecole Mazargues Vaccaro, 
à Marseille, en juin 2022. 

Séduit par le travail de nos jeunes 
talents, le Chef du Service des Af-
faires Culturelles de la Mairie des 
9/10eme à Marseille, a sollicité à 
nouveau, nos ateliers de Menui-
serie Fabricant et BMA - Arts Gra-
phiques - Décor peint, au Lycée 
Don BOSCO, pour réaliser et déco-
rer une nouvelle cabane à livres.

Projet CAP Menuiserie Fabricant 
Première BMA Option B : Décor peint

 

Année 2022-2023
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Les élèves de CAP MENUISERIE FA-
BRICANT, ont conçu et réalisé la 
structure en bois de la cabane.

Les élèves en BMA – DECOR PEINT 
l’ont habillé de couleurs en pein-
ture.
Ce projet à permis aux élèves 
d'aborder une situation d’appren-
tissage professionnelle concrète. Il 
donne du sens à leur formation et 
valorise les savoirs faires et compé-
tences acquis en atelier.
La réalisation de la cabane devien-
dra un "Chef d’œuvre" dans nos 
enseignements. 
A travers la lecture, la deuxième 
cabane nous invite cette fois- ci, à 
un voyage au parfum d’Asie.
Située au 91 avenue de la Panouse, 
à Marseille 13009, la cabane à livres 
a été inaugurée en juin 2023, par 
Anne Marie D’ESTIENNE D’ORVES, 
maire des 9ème et 10ème arrondisse-

ments de Marseille, en présence de 
Lionel ROYER – PERREAUT, Député 
des Bouches du Rhône de la 6ème 
circonscription, notre chef d’éta-
blissement M. PELISSIER, les élèves 
et enseignants du lycée DON BOS-
CO, ainsi que tous les acteurs du 
projet.
Nous vous invitons à découvrir les 
cabanes à livres, réalisées par nos 
jeunes talents et satisfaire votre 
quête de lecture.

« Pour le plaisir de partager, dé-
posez vos livres et prenez-en 
d’autres… »

M. BARBIER / M. MILESI, Enseignants 
en Enseignement Professionnel, en 
CAP Menuiserie Fabricant
Mme SAINTILAN, Enseignante en En-
seignement Professionnel en BMA 
- Option Décor peint.

DE NOUVELLES JARDINIÈRES 
POUR L’EHPAD CHEVILLON

Ce jeudi, les résidents de 
l’EHPAD Chevillon à plan 
de Cuques ont pu décou-
vrir de toutes nouvelles 

jardinières dans leur espace dé-
tente. 
Celles-ci ont été entièrement 
conçues, fabriqués et installées par 
nos élèves de CAP menuiserie. 
L’enjeu essentiel était de les adap-
ter aux différentes hauteurs de 
fauteuil roulant afin que chaque ré-
sident puisse y accéder pour l’arro-
sage et l’entretien. 
C’est avec une grande fierté que 
nous avons partagé le verre de 

l’amitié en compagnie du per-
sonnel d’encadrement et de ré-
sidents, tous impatients de com-
mencer les travaux de jardinage. 
Nous leurs souhaitons de belles ré-
coltes et surtout de bons moments 
d’échange.

Merci encore à tous « personnel, 
résidents et élèves » pour ce beau 
moment de fraternité.

M. Milesi et Barbier ainsi que tous 
les élèves menuisiers du lycée Don 
Bosco.



NOS ARTISTES 
MODERNISENT LE 
LYCÉE !

Dans le cadre du co-ensei-
gnement enseignement 
pro/ français les élèves de 
1ère AMA année 2022/2023 

ont eu la lourde tâche de moderni-
ser avec soin la salle A206, fief de 
leur enseignant M. Lapraz. 
Ils ont donc en groupe réfléchi à 
des concepts graphiques nova-
teurs, aidés par Monsieur Santa qui 
leur avait transmis un cahier des 
charges précis.
Puis le directeur M. Pelissier a 
écouté chaque proposition avant 
de désigner le projet le plus abouti. 

Celui de Marie Louise Zuccarelli. Le 
projet a vu le jour début septembre 
avec l’accrochage des panneaux. 
Donnant à cette salle une touche 
artistique qui rappelle aux élèves 
que ce sont eux les moteurs de 
l’établissement.
F.LAPRAZ

"SANS AFFECTION PAS 
DE CONFIANCE, ET 
SANS CONFIANCE PAS 
D'ÉDUCATION."

Cette phrase de DON BOS-
CO résume parfaitement 
ma première année en 
tant que conseiller prin-

cipal d'éducation au lycée DON 
BOSCO. Nos jeunes sont parfois 
difficiles et ils ont besoin de sentir 
notre affection afin de nous don-
ner leur confiance. Il faut bien sûr 
être ferme avec eux, mais si nous 

voulons réussir à les éduquer, leur 
confiance est indispensable.

Être CPE au lycée DON BOSCO 
c'est savoir montrer son affection 
tout en fixant un cadre strict. Une 
belle mission au quotidien... 

J. PACINI




